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Semaine du samedi 20 janvier 2024  
au vendredi 26 janvier 2024 

 

Messes dominicales 
 

Troisième dimanche du  
temps ordinaire 

 
Samedi 20 janvier 2024 
 
- 16h00 Ghoy : Messe 
- 17h15 Saint Roch : messe en remerciement à la 

Sainte Vierge 
- 18h00 Houraing : Messe  
- 18h30 Bois-de-Lessines : Messe à la cure (15 Place 

de Bois-de-Lessines) 
 
Dimanche 21 janvier 2024 
 
- 09h00 Deux-Acren : Messe (pour Christian DE NAUW) 
- 09h30 Houraing : Messe  
- 09h30 Ollignies : Messe pour Rudy Leroy 
- 10h30 Saint-Pierre : Messe avec baptême en 

mémoire des époux Rodolphe GIACOMELLI 
BORTOLI, des époux Roger GIACOMELLI DAUTCOUR 
et de Célestino GIACOMELLI 

- 11h00 Ogy : Messe  
- 18h00 Houraing : Messe 
 
La collecte, ce week-end, sera proposée pour la Terre 

Sainte et les catéchistes en pays de mission 
 
 
 
 
 

Quatrième dimanche du  
temps ordinaire 

 
Samedi 27 janvier 2024 
 
- 16h00 Ghoy : Messe 
- 17h15 Saint Roch : messe pour le Doyen DE KETELE 
- 18h00 Houraing : Messe  
- 18h30 Bois-de-Lessines : Messe pour des défunts à 

la cure (15 Place de Bois-de-Lessines) 
 
Dimanche 28 janvier 2024 
 
- 09h00 Deux-Acren : Messe (pour le Doyen G. DE 

KETELE) 
- 09h30 Houraing : Messe  
- 09h30 Ollignies : Messe pour tous les défunts de la 

paroisse 
- 10h30 Saint-Pierre : Messe 
- 11h00 Papignies : Messe  
- 15h00 Deux-Acren : Baptême 
- 18h00 Houraing : Messe 
 

Messes en semaine 
 
Lundi 22 janvier  
- 18h00 Saint-Pierre : Prière du chapelet à Notre 

Dame de la Porte d’Ogy (en l’église St Pierre) suivie 
de la messe à 18h30 

- 18h30 Houraing : neuvaine perpétuelle suivie de la 
messe 

Mardi 23 janvier  
- 12h00 Centre pastoral : Prière du milieu du jour en 

communion avec Taizé 
- 18h15 Houraing : Vêpres 
- 18h30 Houraing : Messe  
Mercredi 24 janvier  
- 18h00 Deux-Acren : Messe (pour Simon GODAERT) 
- 18h15 Houraing : Vêpres 
- 18h30 Houraing : Messe  
Jeudi 25 janvier  
- 18h15 Houraing : Vêpres 
- 18h30 Houraing : Messe  
Vendredi 26 janvier  
- 18h15 Houraing : Vêpres 
- 18h30 Houraing : Messe  

 

Nos peines 
 

 Jean-Luc GOSSIAUX, veuf de Sabine EVRAETS, né à 
Ath le 18 février 1956 et décédé à Deux-Acren le 2 
janvier 2024. Ses funérailles ont été célébrées en 
l’église de Deux-Acren le 8 janvier 2024. 

 Paula GRAD, née à Lombise le 7 mars 1946 et 
décédée à Neufvilles le 31 décembre 2023. Ses 
funérailles ont été célébrées en l’église de Deux-
Acren le 9 janvier 2024. 

 Pierre BOUDART, veuf de Francine BRIXY, né à Tournai 
le 31 janvier 1947 et y décédé le 3 janvier 2024. Ses 
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funérailles ont été célébrées en l’église d’Ollignies le 
9 janvier 2024. 

 Hubert KYQUEMBERG, époux de Louise-Marie 
WETZEL, né à Quaregnon le 29 février 1932 et décédé 
à Ath le 3 janvier 2024. Ses funérailles ont été 
célébrées en l’église d’Ollignies le 10 janvier 2024. 

 Gilberte BOCKSTAEL, célibataire, née à Wannebecq 
le 23 janvier 1936 et y décédée le 4 janvier 2024. Ses 
funérailles ont été célébrées en l’église d’Houraing le 
11 janvier 2024. 
 

La boutique de Saint Vincent de Paul 
 

Horaire  
Mardi de 9h00 à 12h00 - Mercredi de 9h00 à 15h30 

Avenue Albert 1er, 1b (derrière l’église) 
 

Collectes de vivres impérissables 
A l'église d'Houraing, un panier est destiné à recueillir des 
vivres non-périssables en vue de garnir davantage les 
colis distribués lors des distributions de la conférence de 
Saint Vincent de Paul à Lessines.  
On peut aussi contribuer à une aide pour le matériel 
roulant de la conférence selon les modalités indiquées 
dans le porche de l'église. 
 

Agenda 
 
Conseil Pastoral de Saint Roch 
La réunion du Conseil aura lieu le mardi 16 janvier à 
19h30 comme habituellement chez Anne-Marie 
TRIVIERE.  
Appel est fait à toute personne de bonne volonté qui 
accepterait de se joindre à nous. 
 
"Un jour pas comme les autres" 
Voici le programme de la journée de ce jeudi 25/01/2024 
à Soleilmont : 
-A 09h00 accueil et chant des laudes suivis de 
l'intervention de Monsieur l'Abbé Procureur. Il introduira 
notre prière sur le thème "La vie chrétienne, un chemin de 
conversion". 
-Jusqu'à 15h30, temps de silence en solitude, de prière, 
d'écoute de Dieu, de détente et de promenade avec pour 
ceux qui le souhaitent : 
à 12h10 l'office de sexte 
à 12h30 pique-nique, services, repos, prière 
à 14h15 l'office de none 
à 14h30 un partage libre avec notre intervenant 
à 15h30 clôture de la journée autour du café 
Inscription via lessines@catho.be 
 

Divers 
 
Amicale du Gai Loisir 
 
L'amicale a le plaisir de vous inviter à son premier goûter 
de l'année 2024. Dès 14h00 en la Salle Saint Roch vous 
êtes attendus le mercredi 17 janvier. 

Au cours du goûter, le programme du premier semestre 
2024 sera dévoilé. Pour le renouvellement des cartes de 
membres la cotisation de cette année sera de 25 € ( 17€ 
pour Eneo et 8€ pour l'Amicale ). Après le verre de 
bienvenue, l'animation d'ambiance assurée, le café et les 
sandwichs feront de cette rencontre comme à 
l'accoutumée, un moment de rencontre agréable et 
convivial.  
Paf : gratuité pour les membres - 4 Euros pour les non-
membres  
Bienvenue à toutes et tous. 
 

 
 
Les reliques les plus inquiétantes du monde (suite)  
 
Le Bâton de Saint Joseph 
Sur la colline de San Potito à Naples depuis 1795, 
l’Archiconfrérie de Saint Joseph de l’Œuvre d’habiller les 
Dénudés conserve le bâton de Saint Joseph. Arrivé à 
Naples, il y a plus de deux siècles, le bâton est renfermé 
dans écrin en bois de cèdre. Il s’agirait du célèbre bâton 
que Joseph amena avec lui quand il alla demander Marie 
en mariage. Tous les prétendants portaient un bâton 
similaire, mais celui de Joseph fleurit comme par magie. 
Perdu pendant des siècles, le bâton fut retrouvé en 
Angleterre et ramené en Italie par Giuseppe Grimaldi, dit 
Nicolino, un chanteur castrat italien très célèbre dans ce 
pays 
 
Saint Jean le Baptiste 
Nous connaissons tous l’histoire de Jean le Baptiste, le 
précurseur de Jésus, celui qui Le baptisa dans le Jourdain 
et prépara le monde à Sa venue. Nous savons qu’il 
mourut par volonté de Salomé, fille d’Hérodiade, 
princesse de Judée, qui demanda en cadeau sa tête à son 
beau-père Hérode, en échange d’une danse. Il existe 



différentes traditions concernant la fin qu’aurait connue 
sa tête. En tout cas, elle serait maintenant conservée 
dans la Basilique San Silvestro in Capite à Rome. Il lui 
manque la mâchoire, qui est dans la Cathédrale de San 
Lorenzo à Viterbe. Mais la Cathédrale d’Amiens aussi 
revendique la possession de la tête originale, et ainsi que 
le Palais de Topkapı à Istanbul. 
 
Le plateau qui a recueilli la tête du Baptiste est par contre 
conservé à Gène, dans le musée du Trésor de la 
Cathédrale de San Lorenzo et, avec lui, une partie des 
cendres du Saint. Dans la Cathédrale de Sienne il y a un 
de ses bras, une main à Rapagnano, l’autre dans le 
Monténégro. Beaucoup d’autres lieux de culte 
conservent des fragments d’os, des dents, des mèches 
de cheveux, des cendres, voire le sang de Saint Jean le 
Baptiste. À l’occasion de la récurrence de sa décollation, 
le 29 août, ces reliques sont exposées à la dévotion des 
fidèles. 
 
Les 30 pièces d’argent de Judas Iscariote 
Même Judas, l’apôtre qui trahit Jésus avec un baiser en le 
condamnant à mort, est une figure connue. On ne sait 
pas beaucoup par contre d’où ont atterri les 30 pièces 
d’argent symbole de sa trahison, un chiffre inique pour la 
vie d’un homme et d’un ami, si nous pensons 
qu’aujourd’hui elles vaudraient environ 3000€! Avant de 
se pendre, après s’être rendu compte de ce qu’il avait 
fait, Judas restitua les 30 pièces aux Prêtres du Temple et 
ces derniers les utilisèrent pour acheter le « Champ du 
potier », appelé ensuite « Champ du sang », Haqeldemah 
en araméen. 
 
Saint Antoine de Padoue 
Les reliques de Saint Antoine de Padoue aussi, célèbre 
pour ses enseignements de théologie, mais encore plus 
pour son dévouement aux pauvres et aux nécessiteux, 
sont éparpillées dans différents lieux de culte. La plupart 
de ses restes sont conservés dans la Chapelle de l’Arche 
dans la Basilique qui lui est dédiée à Padoue. Les dévots 
les visitent tous les jours, en touchant le marbre de l’autel 
à l’intérieur duquel ils sont recueillis et prient le Saint afin 
d’obtenir réconfort et grâces. D’autres reliques du Saint, 
plus délicates et particulières, sont conservées dans la 
chapelle des reliques, la langue, qui au moment du 
transfert du corps du Saint dans la nouvelle tombe avait 
été retrouvée encore rose comme si elle était vivante, les 
cordes vocales, le menton et un doigt. Il y a de nombreux 
autres fragments et petites parties du corps du Saint ou 
objets qui lui ont appartenu dans des nombreuses églises 
en Italie, mais pas seulement. Les Frères de la Basilique 
de Padoue organisent chaque année un pèlerinage des 
reliques de Saint Antoine. En pratique, un frère de la 
basilique se rend en voyage en amenant avec lui un 
reliquaire partout en Italie et dans le monde afin de 
permettre à des nombreux fidèles de Saint Antoine loin de 
Padoue de l’adorer et le sentir plus proche. 
 
 
 
 
 

Le mystère de l'Abbaye de Clervaux 
 
Au printemps dernier, l'abbaye de Clairvaux tournait une 
page de son histoire. Une histoire mouvementée pour ce 
site cistercien qui connut son apogée au XIIIe siècle. 
 
L'abbaye de Clairvaux, dans l'Aube, sera bientôt 
transformée. L'ancien site cistercien devenu prison 
depuis le début du XIXe siècle devrait être reconverti d'ici 
l'été 2024. Une nouvelle vie pour l'abbaye de Clairvaux 
qui a connu de nombreux rebondissements en plus de 
900 ans d'existence. 
 
Plus de 800 résidents à l'apogée de l'abbaye 
Fondée au XIIe siècle par Bernard de Clairvaux, l'histoire 
de l'abbaye prend ses racines en 1115, année où l'abbaye 
Notre-Dame de Cîteaux, fondatrice de l'ordre cistercien, 
fonde quatre abbayes filles : La Ferté, Pontigny, 
Morimond et Clairvaux. Cette dernière accueille alors 888 
moines dont un futur pape, Eugène III, qui contribue à 
l'excellente réputation du lieu. 
 
Grâce au charisme exceptionnel de son abbé, qui 
conseille les rois et les papes, l'abbaye de Clairvaux va 
très vite prendre l'ascendant sur les autres et faire 
rayonner l'ordre cistercien. À son apogée, à la fin du XIIe 
siècle et au XIIIe, l'abbaye compte trois cents moines 
ainsi que cinq cents frères généralement issus de la 
paysannerie et affectés aux tâches domestiques et 
agricoles. 
 
Une abbaye devenue prison 
En 1708, l'abbé de Clairvaux rompt avec l'austérité 
originelle du lieu et chapeaute la construction de 
nouveaux bâtiments de style classique, qui se veulent 
une préfiguration du paradis. Toutefois, alors que la 
Révolution française se profile, l'abbaye souffre d'un 
manque de popularité et seuls 35 moines y résident. 
 
En 1791, les révolutionnaires introduisent dans le Code 
de procédure pénale une peine inédite qui va être reprise 
depuis lors dans tous les pays du monde : la "privation de 
liberté" qui remplace les châtiments corporels et les 
travaux forcés. On va alors créer des prisons pour garder 
les condamnés le temps de leur peine. C'est ainsi qu'en 
1808, Napoléon 1er récupère plusieurs anciens 
monastères vendus comme biens nationaux afin de les 
transformer en centrales pénitentiaires, dont Clairvaux! 
Au XIXe siècle, l'abbaye va ainsi accueillir jusqu'à 3000 
condamnés, ce qui en fait la plus grande prison de 
France. 
 
De célèbres détenus 
L'histoire de la prison de Clairvaux se mêle alors à celle 
de grands procès et de détenus célèbres. En novembre 
1831, le surveillant-chef Delacelle est ainsi assassiné 
dans un atelier de Clairvaux par le détenu Claude Gueux. 
Condamné à mort et exécuté, ce dernier inspirera son 
réquisitoire contre la peine de mort à Victor Hugo, dans 
un roman éponyme. 
Au XIXe siècle, un certain nombre de détenus politiques 
sont incarcérés à Clairvaux dans un quartier isolé. 



Insurrections de 1832 et de 1834 à Paris et à Lyon, la 
Commune de 1848... Des anarchistes célèbres y sont 
incarcérés, dont Auguste Blanqui ou encore Pierre 
Kropotkine. 
 
A partir de 1945, Clairvaux accueille les prisonniers issus 
de l’épuration conduite par les cours de justice. Parmi 
eux, figurent Charles Maurras et Maurice Pujo, des 
journalistes mais aussi des personnalités politiques 
ayant servi sous Vichy comme les amiraux Jean-Pierre 
Esteva et Jean de Laborde, François Chasseigne ou 
encore Jacques Benoist-Méchin. 
 
A partir de 1971, une nouvelle maison centrale est érigée 
sur les fondations de l'église médiévale. En 2002, les 
édifices inutilisés par l'administration pénitentiaire 
passent sous tutelle du ministère de la Culture qui lance 
alors un vaste programme de restauration et de 
réhabilitation du site pour un montant de plus de 10 
millions d'euros. En mai 2023, la prison ferme 
définitivement et les derniers détenus incarcérés à la 
maison centrale sont transférés. 
 
Vingt missionnaires tués en 2023 
  
Le continent africain a enregistré le plus grand nombre de 
prêtres, religieux, catéchistes, mais aussi de laïcs, 
assassinés en 2023. C'est ce qu'indique un dossier publié 
par l'Agence Fides. Ces missionnaires ont été dans de 
nombreux cas victimes d'enlèvements ou d'actes de 
terrorisme, ou encore impliqués dans des fusillades ou 
des violences diverses. Ils n'ont pas réalisé d'exploits 
extraordinaires, mais ce qui caractérise les vingt 
missionnaires tués en 2023, c'est la normalité de leur vie, 
vécue dans des contextes de pauvreté économique et 
culturelle, de dégradation morale et environnementale, 
où viennent à manquer le respect pour la vie et pour les 
droits de l'homme, et où l'oppression et la violence sont 
la norme. 
 
Normalité de vie et témoignage évangélique 
Cette année encore, les données publiées par l'Agence 
Fides, dirigé par Stefano Lodigiani, donnent à voir des 
photographies de vies ordinaires, écrasées dans l'offre 
quotidienne du simple témoignage évangélique. La liste 
comprend un évêque, huit prêtres, deux religieux non 
prêtres, un séminariste, un novice et sept laïcs (hommes 
et femmes).  
 
Deux missionnaires de plus tués 
Par rapport à l'année 2022, deux missionnaires 
supplémentaires ont été assassinés, mais comme le 
rappelle Fides, les données compilées restent ouvertes à 
des mises à jour et à des corrections. Le nombre le plus 
élevé est encore une fois enregistré en Afrique, où neuf 
personnes ont été tuées (cinq prêtres, deux religieux, un 
séminariste, un novice). Vient ensuite l'Amérique avec six 
victimes (un évêque, trois prêtres, deux laïcs), l'Asie avec 
quatre laïcs assassinés, et l'Europe avec un missionnaire 
laïc tué. 
 
Rencontrer la mort sans y être pour rien 

Tous ont trouvé la mort bien qu'innocents: victimes 
d'enlèvements ou d'actes terroristes, impliqués dans des 
fusillades ou des violences de toutes sortes. Qu'il 
s'agisse de prêtres allant célébrer la messe ou allant 
exercer des activités pastorales dans une communauté 
éloignée, comme le père Jacques Yaro Zerbo, assassiné 
par des inconnus dans la région de la Boucle du Mouhoun 
au Burkina Faso; ou d'attaques à main armée perpétrées 
le long de routes très fréquentées; ou encore d'assauts 
contre des presbytères et des couvents où des 
missionnaires se consacraient à l'évangélisation, à la 
charité et à la promotion de l'homme. Il y a également le 
cas du père Stephen Gutgsell, tué à coups de couteau 
dans le presbytère de l'église de Fort Cahloun au 
Nebraska aux États-unis. 
 
Du coté du Mexique, des jeunes catéchistes, Gertrudis 
Cruz de Jesús et Gliserina Cruz Merino, ont été tuées 
dans l'État d'Oaxaca lors d'une embuscade alors qu'elles 
se rendaient à une procession eucharistique. En 
Palestine, Samar Kamal Anton et sa mère, Nahida Khalil 
Anton, ont été abattues par des tireurs embusqués, alors 
qu'elles se rendaient au couvent des religieuses de Mère 
Teresa à Gaza. Avec d'autres femmes catholiques et 
orthodoxes, elles étaient engagées dans un parcours de 
foi et d'apostolat, notamment en faveur des pauvres et 
des handicapés. Le dossier de Fides traite également de 
l'Europe, où en Espagne, Diego Valencia, laïc sacristain 
de la paroisse de Nuestra Senora de La Palma, à 
Algesiras, dans la province de Cadix, a été tué par un 
jeune marocain armé d'une machette. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Ce feuillet est également disponible sur le site internet de 
l’Unité pastorale : www.doyennedelessines.be.  
 
Vous pouvez également envoyer un mail à 
fc276364@skynet.be pour le recevoir chaque semaine en 
version électronique (gratuit).  
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